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Biologie et mtdecine

Liste noire des especes invasives

En
Europe, 13000 especes animales et

vegetales n'ont pas une origine
indigene. Un quart d'entre elles peuvent

devenir invasives et porter prejudice ä

l'ecosysteme local. Leur degre de dange-
rosite etait jusqu'ici difficile ä etablir. Une
equipe internationale de chercheurs vient,
pour la premiere fois, de mettre au point
un Systeme devaluation. Cette liste noire
quantifie l'influence des especes etran-
geres sur les especes et les ecosystemes
locaux, et les divise en cinq categories, de

tres peu a massivement nuisibles. Sa structure

ressemble ä celle de la liste rouge des

especes menacees qui est dressee depuis
1964 par l'UICN, l'Union internationale
pour la conservation de la nature. Comme
cette derniere a fait ses preuves,les
chercheurs esperent que la liste noire contri-
buera ä identifier les especes invasives qui
necessitent en priorite une intervention.
Cela constituerait un premier pas pour
mener des actions ä l'echelle internationale.

En Europe, de nombreuses especes
etrangeres figurent dans la categorie la
plus dangereuse, ä l'image du rat musque
en provenance d'Amerique du Nord. Ce-
lui-ci creuse des tunnels qui detruisent la
vegetation au bord des rivieres et nuisent ä

la stabilite des berges. La veritable
classification n'a toutefois pas encore
commence, et les travaux dureront sans doute
plusieurs annees. «Nous cherchons tout
d'abord ä obtenir l'appui d'organisations
ecologiques, note Sabrina Kumschick,
biologiste soutenue par le FNS ä l'Universite

de Stellenbosch, en Afrique du Sud, et
coauteure de l'etude. Ensuite, il s'agira de
trouver des fonds et des collaborateurs.»
Atlant Bieri

Tim M. Blackburn et al. (2014): A Unified
Classification ofAlien Species Based on the

Magnitude of their Environmental Impacts. PLoS

Biology 12: e1001850.

Le rat musque est egalement indesirable.

On trouve un nombre particulierement eleve
d'abeilles dans les regions en rouge (la reserve
naturelle de Castle Hill, Sussex).

Les abeilles expertes de la
protection du paysage

Le
comportement des animaux est un

indicateur important pour evaluer les
paysages. Chez la Huppe fasciee, les

males les plus forts choisissent ainsi les
territoires dont la valeur ecologique est la
plus grande. Les «connaissances d'expert»
de ces oiseaux pourraient contribuer ä de-
finir des terrains particulierement dignes
de protection, a revele recemment une
etude de l'Universite de Berne.

Les abeilles sont aussi des expertes en
matiere de protection de l'environnement,
ont constate Roger Schiirch, biologiste du
comportement, et ses collegues de
l'Universite du Sussex, en Angleterre. Les
chercheurs ont observe la danse fretillante des
abeilles ä miel. Ces insectes sociaux par-
courent chaque jour des surfaces enormes
pouvant atteindre 100 kilometres carres
et indiquent ensuite ä leurs congeneres,
grace ä des mouvements de danse compli-
ques, ou trouver des aliments precieux. Les
analyses de l'ethologue demontrent que
les abeilles privilegient manifestement
certains types de terres agricoles. Elles
choisissent plus souvent des sites ou la
diversity vegetale est encouragee de maniere
active, grace ä des prairies en friche ou des

espaces abritant de nombreuses especes.
Jusqu'ici, il etait difficile d'evaluer

avec fiabilite l'impact des mesures de
compensation ecologique. Roger Schiirch
est persuade que les abeilles pourraient
etre utilisees pour proceder ä de telles
evaluations. «Si nous protegeons leurs
garde-manger, nous aidons aussi d'autres
insectes.» Et une grande variete d'insectes
a egalement un effet positif sur la biodi-
versite en general. Thomas Pfluger

Souder plutot que recoudre

Des
chercheurs de l'Höpital de l'Ile

et de l'Universite de Berne ont
developpe une methode qui permet,

grace ä des rayons laser, de reparer des
vaisseaux sanguins qui se sont rompus.
Cette technique pourrait, par exemple,
etre utilisee pour refixer un doigt qui a
ete tranche. Elle ressemble ä une sou-
dure, explique Martin Frenz, professeur
de photonique biomedicale. Mais au lieu
d'employer un alliage metallique, on a
recours ä une proteine.

Les scientifiques ont incorpore la
proteine dans un tissu eminemment fin - une
sorte de pansement - en matiere synthe-
tique biodegradable. Ce dernier contient
egalement un colorant vert. Une fois que
les chirurgiens ont introduit un catheter
ä ballonnet dans le vaisseau sectionne et
stabilise l'endroit ä reparer, ils posent un
morceau de ce pansement autour des ex-
tremites ä reunir. Grace ä une fibre optique
dans le catheter, ils font parvenir la lu-
miere rouge du laser ä l'endroit de la jonc-
tion. Celle-ci est absorbee par le colorant,
et le pansement est ainsi rechauffe. La

proteine change alors de forme et reunit
de maniere durable les deux extremites du
vaisseau sectionne.

La technique a ete experimentee avec
succes sur des vaisseaux sanguins isoles
ainsi que sur des animaux. Les resultats
sont prometteurs, notamment en termes
de resistance ä la dechirure, d'etancheite
et d'application clinique. Ii faudra
toutefois attendre encore quelques annees
avant que cette methode soit susceptible
d'etre testee sur des etres humains.L'idee
est de la developper de maniere ä ce qu'elle
puisse un jour etre utilisee partout oü les

chirurgiens recousent ou referment des
blessures d'une autre fa?on. Fabio Bergamin

Un vaisseau sanguin de porc repare avec succes.

M. J. Couvillon, R. Schürch, F. L. W. Ratnieks

(2014): Dancing Bees Communicate a Foraging
Preference for Rural Lands in High-Level Agri-
Environment Schemes. Current Biology 24:
1212-1215.
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